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Une journée dans l’esprit du synode 

 Cheminer ensemble à l’écoute de l’Esprit : 
Ecoute, dialogue, empathie, partage, discernement 



Un avenir d’espérance 

 L’avenir n’est pas une menace qu’il faut 

craindre, mais il est le temps que le 

Seigneur nous promet pour que nous puissions faire 

l’expérience de la communion avec lui, avec les frères et avec 

toute la création. Nous avons besoin de 

retrouver les raisons de notre 

espérance et surtout de les 

transmettre aux jeunes qui sont 

assoiffés d’espérance (…) 
Discours Pape François ouverture synode, 3 octobre 2018 

 



Oser la rencontre intergénérationnelle 

 La rencontre entre générations peut être 

extrêmement féconde et en mesure de 

générer l’espérance. Le prophète Joël nous l’enseigne 

– je le rappelais aussi aux jeunes de la Rencontre pré-synodale – 

en ce que je pense être la prophétie de 

notre époque: «Vos anciens seront 

instruits par des songes, et vos 

jeunes gens par des visions» (3, 1) et 

ils prophétiseront. » 
Discours Pape François ouverture synode, 3 octobre 2018 

 

 

 



Oser la rencontre intergénérationnelle 

 « La vie consacrée mûrit lorsque les jeunes et les aînés 

marchent ensemble, lorsque les jeunes retrouvent les 

racines et les aînés accueillent les fruits. »  
Homélie Pape François pour la fête du 2 février 2019 



Une journée dans l’esprit du synode 

 A la manière d’Emmaüs… 
4. Nous avons reconnu dans l’épisode des 
disciples d’Emmaüs (cf. Lc 24, 13-35) un 
texte paradigmatique pour 
comprendre la mission ecclésiale en 
relation avec les jeunes générations. 
Cette page exprime bien ce que nous avons 
expérimenté au Synode et ce que nous 
voudrions que nos Églises particulières 
puissent vivre par rapport aux jeunes.  



Retour sur le synode… 

 



L’évènement du synode 

 Rome, 3-28 octobre 2018 

 2 ans de préparation incluant un pré-synode avec 300 jeunes 

 

 257 pères synodaux+ 49 auditeurs (dont 35 jeunes)  

    + 23 experts, 8 délégués fraternels et 1 invité spécial 

 

 Sous la présidence du Pape François 

 

 Le rôle important de la vie religieuse 

◦ Beaucoup de religieux parmi les évêques, experts et auditeurs 
 Secrétaires spéciaux sj+ssb 

 10 délégués de l’USG 

 7 religieuses (1 experte and auditrices, dont 3 envoyées par l’UISG 

 

 



UISG et USG au synode 

 



Plus qu’un évènement…  

un processus et une profonde expérience 

 Une expérience de marche/discernement 
ensemble  
◦ Avec les jeunes … avec le Christ 

 Une expérience de rencontre 
◦ Formelles et informelles 

 Une expérience de notre monde pluriel et 
globalisé 
◦ Incarnation, des situations sociales et culturelles très 

concrètes 

 Une expérience de l’Eglise 
◦ Une Eglise synodale enracinée dans le mystère de la 

Trinité.   

• Une expérience du Saint-Esprit  
• Une nouvelle Pentecôte, communion  





Les fruits du synode 

 Collaboration/coresponsabilité et communion 

 Un appel à changer 

 Une étape importante 

 

 Une Eglise en mouvement 

 

 La synodalité missionnaire 

◦ La synodalité est une clé pour l’évangélisation des 
jeunes 

 

 



Un appel à changer 

              Une Eglise en mouvement 
 



Un appel à changer 

Une église en mouvement 

 Une nouvelle étape dans la réception de 

Vatican II 

 Le besoin d’un nouvel aggiornamento 

 Les jeunes aident l’Eglise à se renouveller 

 La synodalité missionnaire 

 Les jeunes en première ligne pour relever 

les défis missionnaires 



Un processus d’écoute 

 S’écouter les uns les autres 

 Ecouter l’Esprit-Saint 

 Ecouter les jeunes 

 

 Ecouter le cri des jeunes 

◦ Le cri des pauvres 

◦ Le cri de la terre 

 

 



Chapitre I : Une Eglise de l’écoute 

 Ecouter et voir avec empathie 

 La valeur de l’écoute 

 6. L’écoute est une rencontre de liberté, qui requiert humilité, patience, 
disponibilité à comprendre et engagement à élaborer les réponses d’une 
façon nouvelle. L’écoute transforme le cœur de ceux qui la vivent, surtout 
lorsqu’on se place dans une attitude intérieure d’harmonie et de docilité à 
l’Esprit. Il ne s’agit donc pas simplement de recueillir des informations, ni 
d’une stratégie pour atteindre un objectif, mais c’est la forme par laquelle 
Dieu lui-même entre en relation avec son peuple. Dieu, en effet, voit la 
misère de son peuple et il écoute sa plainte, il se laisse toucher 
intérieurement et descend le libérer (cf. Ex 3, 7-8). Ainsi l’Église, grâce à 
l’écoute, entre dans le mouvement de Dieu qui, dans le Fils, vient à la 
rencontre de chaque être humain. 

 

 Les jeunes veulent être écoutés 

 7.   Les jeunes sont continuellement appelés à faire des choix qui orientent 
leur existence ; ils expriment le désir d’être écoutés, reconnus, 
accompagnés. Beaucoup se rendent compte que leur voix n’est considérée 
ni comme intéressante ni comme utile dans les milieux sociaux et 
ecclésiaux. Dans certaines situations, on ne fait guère attention à leur cri, 
en particulier à celui des plus pauvres et des exploités, et peu d’adultes se 
montrent disponibles et capables de les écouter. 



La méthode du discernement 

1. Reconnaître 

2. Interprêter 

3. Choisir 

 

 

 De l’Instrumentum Laboris  

Au Document Final du synode 

« fruit de l’Esprit-Saint » 



Le Document Final 

◦ Introduction : Le paradigme d’Emmaüs 

 Partie 1 « Il faisait route avec eux » 
 Chapitre 1 Une Eglise à l’écoute 

 Chapitre 2 Trois aspects cruciaux 

 Chapitre 3 Identité et relations 

 Chapitre 4 Etre jeune aujourd’hui 

 Part II « Leurs yeux s’ouvrirent » 
 Chapitre 1 Le don de la jeunesse 

 Chapitre 2 Le mystère de la vocation 

 Chapitre 3 La mission d’accompagner 

 Chapitre 4 L’art de discerner 

 Part III « A cette heure même ils partirent » 
 Chapitre 1 La synodalité missionnaire de l’Eglise 

 Chapitre 2 Cheminer ensemble au quotidien 

 Chapitre 3 Un nouvel élan missionnaire 

 Chapitre 4 Formation intégrale 

◦ Conclusion : l’appel à la sainteté 



Le synode commence…  

 L’importance de la réception dans les 

églises locales 

 Le défi de la mise en œuvre des 

orientations synodales… 

 

 Comment transmettre 

 la « flamme » 

 du synode ?  

 

 



Le synode commence avec vous… 

 



Reconnaître « Il faisait route avec eux » 

 Ecouter et voir les jeunes avec empathie 

 

 Temps personnel 

◦ Quand je pense à un jeune, quelle image me 

vient?  

Quand je pense aux jeunes, quels sont les 

mots qui me viennent?  

Comment est-ce que je vois les jeunes 

aujourd’hui?  

 



Interpréter « Leurs yeux s’ouvrirent » 

 Partage 3*3 sur les mots et images que 

j’ai concernant les jeunes 

 Pourquoi les ai-je choisis?  



Choisir « A cette heure même, ils partirent »  

 Mise en commun d’une image par groupe 



L’image du Pape François !  



En mouvement … 

 « Pour comprendre un jeune aujourd’hui, il faut le comprendre 

en mouvement. On ne peut pas rester immobile et prétendre être 

sur la même longueur d’onde que lui. Si nous voulons dialoguer, nous 

devons être mobiles… » 

 « Les jeunes et les anciens doivent se parler, et ils doivent le faire de 

plus en plus souvent : c’est véritablement une urgence! Et ce sont les 

vieux autant que les jeunes qui doivent prendre l’initiative. Il y a un 

passage de la Bible (Joël 3,1) qui dit : « Vos vieillards auront des songes, et 

vos jeunes gens des visions. » » 

Pape FRANCOIS, Dieu est jeune,  

Robert Laffont, 2018 

 



Tourné vers l’avant… 

« Je vois un garçon ou une fille au pied agile qui cherche sa voie, qui entre 

dans le monde et qui regarde l’horizon avec des yeux pleins 

d’espoir, pleins de l’avenir et aussi d’illusions. Le jeune marche sur 

ses deux pieds comme les adultes, mais à la différence des adultes, qui les 

gardent bien parallèles, il en a toujours un devant l’autre, sans cesse 

prêt à partir, à bondir. Toujours prêt à aller de l’avant. Parler des 

jeunes, c’est parler de promesses, et c’est parler de joie. »  

Pape FRANCOIS, Dieu est jeune,  

Robert Laffont, 2018 

 

 



Une image québécoise ! 

 Le ski en hiver…  

 

 



Le réseau 

 La relation et la génération CO 



La mosaïque  

 La pluralité/diversité, la subjectivité 



La mer 

 La société liquide/la fluidité 



 



Ce que le synode nous a appris sur 

 Les jeunes 

 Les vocations 

 Le discernement 

 L’accompagnement 



Ecouter et comprendre les jeunes 



Lineamenta 1 : Nouvelles générations, acteurs 

de la transformation 

 Appartenance et participation 
◦ Jeunes passifs et découragés vs jeunes entreprenants 

et actifs 

 Besoin de figures de référence 
◦ Parents et adultes, autres jeunes, défiance envers les 

institutions, pas de Dieu 

 Vers une génération hyper-connectée 

 La question du choix et le défi de l'engagement 

 

  Regarder les jeunes comme des 
éléments moteurs de la transformation de 
la société 



Comprendre la culture de la jeunesse dans 

notre société numérique post-moderne 

Culture EPIC : 

 Expérientielle 

 Participative 

 De l’Image 

 Connectée 

 

 

 



Des lieux importants 

 La famille et les amis 

 Le corps, l’affectivité, la sexualité 

 Le sport et la musique 

 



La vision des jeunes au synode 



La vision des jeunes 

 Premières victimes de la « culture du déchet » migrations, violence, 
chômage, exploitation, abus, discrimination, marginalisation 

◦ Blessés, souvent marginalisés et « sans voix »… 

◦ Un besoin d’être entendus, reconnus et accompagnés 

 

 Protagonistes… avec des ressources et une capacité de résilience 

◦ Une demande de justice sociale,  de solidarité et de paix 

◦ Une capacité d’engagement sociale, volontariat et bénévolat 

◦ Une grande sensibilité pour Laudato Si 

◦ Une ouverture à la diversité, l’interculturel, le dialogue interreligieux 

◦ Une demande de promotion des femmes 

 

 En chemin pour discerner leur vocation … avec un besoin 
d’accompagnement 

◦ La vocation est un chemin de liberté et de libération 

◦ La vocation est mission et engagement social 

 

 

 

 



Les jeunes comme victimes 

La réalité des inégalités 

 La diversité des contextes et des cultures 

 Exclusion et marginalisation 

 12.   12. Il existe également, entre les pays et à l’intérieur de 
chacun d’eux, des différences engendrées par la structure 
sociale et par la disponibilité économique qui séparent, 
parfois de façon très nette, ceux qui ont accès à une 
quantité croissante d’occasions offertes par la 
mondialisation, de ceux qui vivent en marge de la 
société ou dans le monde rural et qui pâtissent des 
effets de diverses formes d’exclusion et de rejet. 
Plusieurs interventions ont signalé la nécessité pour l’Église 
de se ranger courageusement à leurs côtés et de participer à 
la mise en œuvre d’alternatives qui suppriment l’exclusion et 
la marginalisation, en renforçant l’accueil, l’accompagnement 
et l’intégration. Voilà pourquoi il faut prendre conscience de 
l’indifférence qui caractérise la vie de nombreux chrétiens, 
pour la surmonter par l’approfondissement de la dimension 
sociale de la foi. 

 



Les jeunes comme victimes 

La question des abus 
 

 Reconnaître et réagir à tous les types d’abus 

 Faire la vérité et demander pardon 

29. Les différents types d’abus commis par des évêques, 
des prêtres, des religieux et des laïcs provoquent chez 
ceux qui en sont victimes, notamment de nombreux 
jeunes, des souffrances qui peuvent durer toute la vie et 
auxquelles aucun repentir ne peut porter remède. Ce 
phénomène est diffus dans la société, mais il touche aussi 
l’Église et représente un sérieux obstacle à sa mission. Le 
Synode réaffirme le ferme engagement en faveur de l’adoption 
de mesures rigoureuses de prévention pour empêcher que cela 
ne se reproduise, à partir de la sélection et de la formation de 
ceux auxquels seront confiés des tâches de responsabilité et 
d’éducation. 



Les jeunes comme victimes 

Le problème du chômage 

 
 Le monde du travail 

 40. T40. Le monde du travail demeure un secteur où les 
jeunes expriment leur créativité et leurs capacités 
d’innovation. En même temps, ils font l’expérience de 
formes d’exclusion et de marginalisation. La 
première et la plus grave est le chômage des jeunes 
qui, dans certains pays, atteint des niveaux très 
élevés. Non seulement cela les rend pauvres, mais le 
manque de travail ôte aux jeunes la capacité de rêver et 
d’espérer et les prive de la possibilité d’apporter leur 
contribution au développement de la société. Dans de 
nombreux pays, cette situation dépend du fait que certaines 
couches de la population jeune sont dépourvues de 
qualifications professionnelles adéquates, notamment à cause 
des déficiences du système d’éducation et de formation. 
Souvent la précarité de l’emploi qui affecte les jeunes répond 
aux intérêts économiques qui exploitent le travail. 

 



Les jeunes comme victimes 

les jeunes entre la vie et la mort 

  Violence et persecution 

 41.   Beaucoup de jeunes vivent dans des contextes de guerre et subissent la violence 
sous une innombrable variété de formes : enlèvements, extorsions, criminalité organisée, 
traite d’êtres humains, esclavage et exploitation sexuelle, viols de guerre, etc. D’autres 
jeunes, à cause de leur foi, ont du mal à trouver un emploi dans leur société et subissent 
différents types de persécutions, pouvant aller jusqu’à la mort. Nombreux sont les jeunes 
qui, par contrainte ou par manque d’alternatives, vivent en perpétrant des crimes et des 
violences : enfants soldats, bandes armées et criminelles, trafic de drogue, terrorisme, etc. 
Cette violence brise beaucoup de jeunes vies. Les abus et les dépendances, tout comme la 
violence et les déviances, figurent parmi les raisons qui conduisent les jeunes en prison, 
avec une incidence particulière dans certains groupes ethniques et sociaux. Toutes ces 
situations interrogent et interpellent l’Église. 

 Marginalisation and malaise social 

 42. Encore plus nombreux dans le monde sont les jeunes qui souffrent de 
formes de marginalisation et d’exclusion sociale, pour des raisons religieuses, 
ethniques ou économiques. Rappelons la situation difficile d’adolescentes et de jeunes 
filles qui se trouvent enceintes, la plaie de l’avortement, de même que la diffusion de l’HIV, 
les diverses formes de dépendance (drogues, jeux de hasard, pornographie, etc.) et la 
situation des enfants et des jeunes de la rue, qui n’ont ni maison, ni famille, ni ressources 
économiques ; les jeunes prisonniers méritent  aussi une attention particulière. Diverses 
interventions ont souligné la nécessité pour l’Église de mettre en valeur les 
capacités des jeunes exclus et les contributions qu’ils peuvent offrir aux 
communautés. Elle veut se ranger courageusement à leurs côtés, en les 
accompagnant tout au long de parcours de réappropriation de leur dignité et 
d’un rôle dans la construction du bien commun. 



Les jeunes comme victimes 

La souffrance des jeunes 

  Formes de vulnérabilité  

 L’experience de la souffrance 

 43.  Contrairement à un stéréotype diffus, le monde de la jeunesse est, lui aussi, 
profondément marqué par l’expérience de la vulnérabilité, du handicap, de la 
maladie et de la douleur. Dans bon nombre de pays, la diffusion de formes de mal-être 
psychologique, de dépression, de maladie mentale et de désordres alimentaires, liées à des 
existences profondément malheureuses ou à l’incapacité de trouver une place au sein de 
la société, ne cesse de croître, surtout parmi les jeunes ; il ne faut pas non plus oublier le 
phénomène tragique des suicides. Les jeunes qui vivent ces diverses conditions de malaise 
et leurs familles comptent sur le soutien des communautés chrétiennes qui, toutefois, ne 
sont pas toujours équipées pour les accueillir. 

 La resource de la vulnérabilité 

 44.   Beaucoup de ces situations sont le produit de la “ culture du déchet ” : les 
jeunes y figurent parmi les premières victimes. Toutefois, cette culture peut aussi 
imprégner les jeunes, les communautés chrétiennes et leurs responsables, contribuant 
ainsi à la dégradation humaine, sociale et environnementale qui afflige notre monde. Pour 
l’Église, il s’agit d’un appel à la conversion, à la solidarité et à une action éducative nouvelle 
pour se rendre présente, en particulier, dans ces milieux en difficulté. Les jeunes qui 
vivent dans ces situations ont, eux aussi, des ressources précieuses à partager 
avec la communauté et nous enseignent à nous mesurer aux limites, en nous 
aidant à grandir en humanité. La créativité est indispensable, une créativité avec 
laquelle la communauté animée par la joie de l’Évangile peut devenir une alternative au 
malaise et aux situations de difficulté. De la sorte, la société peut expérimenter que les 
pierres rejetées par les bâtisseurs peuvent devenir des pierres d’angle (cf. Ps 118, 22 
; Lc 20, 17 ; Ac  4, 11 ; 1 P 2, 4).       

 



Les jeunes comme victimes 
Guérir et se réconcilier avec soi-même 

 Les jeunes blessés 

 67.  La vie des jeunes, comme celle de tous, est 
marquée aussi par des blessures. Ce sont les blessures 
des défaites de leur propre histoire, des désirs frustrés, des 
discriminations et des injustices subies, ou encore du fait de 
ne pas se sentir aimés ou reconnus. Ce sont les blessures du 
corps et de la psychè. Le Christ, qui a accepté de traverser la 
passion et la mort, par sa Croix s’est fait le prochain de tous 
les jeunes qui souffrent. Il y a aussi les blessures morales, le 
poids des erreurs commises, de la culpabilité après s’être 
trompé. Se réconcilier avec ses propres blessures est, 
aujourd’hui plus que jamais, une condition nécessaire 
pour mener une bonne vie. L’Église est appelée à 
soutenir tous les jeunes dans leurs épreuves et à 
mettre en œuvre des actions pastorales appropriées 



DF PI chII 3 aspects cruciaux 

 La nouveauté digitale 

 



DF PI chII 3 aspects cruciaux 

 Les migrants comme paradigme de notre 

temps 

 



DF PI chII 3 aspects cruciaux 

 Reconnaître et réagir à tous les types 

d’abus 

◦ Abus de pouvoir, abus économiques, abus de 

conscience, abus sexuels 

◦ Une question de société 

◦ La question du rapport au pouvoir 

 



Les jeunes comme protagonistes 

 



Les jeunes comme protagonistes 
Attentifs à la diversité, la paix, l’inclusion 

 Aspects de la culture de la jeunesse actuelle 

 Originalité et spécificité 

 45. Les jeunes générations sont porteuses d’une approche de la réalité 
présentant des traits spécifiques. Les jeunes demandent d’être accueillis et 
respectés dans leur originalité. Parmi les éléments les plus évidents de la 
culture de la jeunesse, on a signalé la préférence accordée à l’image par 
rapport à d’autres langages de communication, l’importance des sensations 
et des émotions comme voies d’approche de la réalité et la priorité 
donnée au concret et à l’activité par rapport à l’analyse théorique. Les 
rapports d’amitié et l’appartenance à des groupes du même âge, cultivés 
notamment grâce aux médias sociaux, revêtent une grande importance. 
Les jeunes sont généralement porteurs d’une ouverture 
spontanée vis-à-vis de la diversité, qui les rend attentifs aux 
thématiques de la paix, de l’inclusion et du dialogue entre 
cultures et religions. Beaucoup d’expériences de nombreuses parties du 
monde témoignent que les jeunes savent être des pionniers de rencontre 
et de dialogue interculturel et interreligieux, dans la perspective de la 
coexistence pacifique. 

 



Les jeunes comme protagonistes 
Une sensibilité forte pour les sujets JPIC 

 Aspects de la culture actuelle des jeunes 

 Engagement et participation sociale 

 46.  Bien que sous une forme différente par rapport aux générations 
passées, l’engagement social est un trait spécifique des jeunes d’aujourd’hui. 
À côté de certains qui restent indifférents, il y en a beaucoup d’autres qui 
sont disponibles pour des initiatives de volontariat, de citoyenneté active et 
de solidarité sociale : il est important de les accompagner et de les 
encourager pour faire émerger leurs talents, leurs compétences et leur 
créativité et pour inciter à la prise de responsabilité de leur part. 
L’engagement social et le contact direct avec les pauvres demeurent une 
occasion fondamentale de découverte et d’approfondissement de la foi et 
de discernement de sa propre vocation. La sensibilité pour les thèmes 
écologiques et du développement durable est forte et très diffuse 
et il faut souligner que l’Encyclique Laudato si’ a su la catalyser. La 
disponibilité en faveur de l’engagement dans le domaine politique en vue 
du bien commun a été signalée, même si l’Église n’a pas toujours su 
l’accompagner en offrant des opportunités de formation et des espaces de 
discernement. Quant à la promotion de la justice, les jeunes 
demandent à l’Église un engagement clair et cohérent, qui 
éradique toute connivence avec une mentalité mondaine. 

 



Les jeunes comme protagonistes 

nouvelles formes d’engagement 

 Les jeunes veulent être des protagonistes 

 52. Face aux contradictions de la société, de nombreux 
jeunes souhaitent mettre à profit leurs talents, leurs 
compétences et leur créativité et sont disponibles pour 
exercer des responsabilités. Les thèmes qui leur tiennent 
le plus à cœur sont le développement durable, tant 
social et qu’environnemental, les discriminations et 
le racisme. L’implication des jeunes suit souvent des 
approches inédites, en exploitant notamment les 
potentialités de la communication digitale en termes de 
mobilisation et de pression politique : diffusion de styles de 
vie et de modèles de consommation et d’investissement 
critiques, solidaires et attentifs à l’environnement ; de 
nouvelles formes d’engagement et de participation 
dans la société et en politique ; de nouvelles modalités 
de garantie sociale pour les sujets les plus faibles. 



 

Les jeunes comme protagonistes 

L’importance de la Diakonia 

 
 La générosité de la diakonia 

 137. Les jeunes peuvent contribuer à renouveler le style des 
communautés paroissiales et à construire une communauté 
fraternelle et proche des pauvres. Les pauvres, les jeunes exclus, les 
plus souffrants, peuvent être à l’origine d’un renouveau de la communauté. 
Dans tous les cas, ils doivent être reconnus comme des sujets de 
l’évangélisation et nous aider à nous libérer de la mondanité spirituelle. 
Souvent, les jeunes sont sensibles à la dimension de 
la diakonia, du service. Beaucoup sont activement engagés dans le 
volontariat et trouvent, dans le service, la voie pour rencontrer le 
Seigneur. Le dévouement envers les plus petits devient ainsi réellement 
une pratique de la foi, où l’on apprend cet amour “ en pure perte ” qui se 
trouve au cœur de l’Évangile et qui est le fondement de toute la vie 
chrétienne. Les pauvres, les petits, les malades, les personnes âgées sont la 
chair du Christ souffrant : voilà pourquoi se mettre à leur service est une 
façon de rencontrer le Seigneur et, dans le même temps, un lieu privilégié 
pour le discernement de son appel personnel. Dans certains contextes, 
une ouverture particulière est demandée à l’égard des migrants et des 
réfugiés. Avec eux, il faut œuvrer dans le sens de l’accueil, de la protection, 
de la promotion et de l’intégration. L’inclusion sociale des pauvres établit 
et manifeste l’Église comme la maison de la charité. 



Le don de la jeunesse:  

Les jeunes en première ligne 

Part III – ch3. les défis urgents 

 Le monde digital 

 Les migrants 

 Les femmes 

 Sexualité et homosexualité 

 La question du travail 

 La mise en œuvre de Laudato Si 



Partie II « leurs yeux s’ouvrirent » 

 



Le don de la jeunesse 

 La jeunesse, au chapitre 1 de cette 
partie II, est vue comme un don, un 
moment privilégié de la vie, celui du 
chemin à accomplir pour devenir un 
adulte mature qui peut s’engager au 
service des autres jusqu’à faire un choix 
de vie définitif. Ce chemin est un chemin 
de liberté et de libération, et pour 
l’accomplir les jeunes ont besoin de 
guides. 



La question des choix 

 « Une conception de la liberté conçue comme la possibilité 
d’accéder à des opportunités toujours nouvelles » ; des 
options toujours réversibles 

 La paralysie décisionnelle dans la surabondance des 
propositions 

 Le défi de l’engagement dans ce monde marqué par la 
culture du provisoire 

 Le vertige du choix « J’ai trop de choix, je n’y arrive plus. »  

 Peur d’échouer, peur de se tromper 

 « Ce qui manque, c’est du temps, du temps pour soi. Du 
temps pour faire le point. Il faut oser le temps long pour se 
trouver, s’ajuster, choisir et rechoisir son chemin. Avancer par 
tâtonnement, par refus, par addition successive d’expériences, 
tout au long de sa vie » 

 



Une vocation à discerner 

Un chemin pour libérer la liberté 
 Appelés à la liberté 

 L’évangile de la liberté 

 73. La liberté est une condition essentielle pour un authentique 
choix de vie. Elle risque toutefois d’être mal comprise, notamment 
parce qu’elle n’est pas toujours correctement présentée. (…)  
Une telle perspective atteste clairement que la vraie liberté n’est 
compréhensible et possible qu’en relation à la vérité (cf. Jn 8, 31-
32) et surtout à la charité (cf. 1 Co 13, 1-13 ; Ga 5, 13) : la liberté, 
c’est être soi-même dans le cœur d’un autre. 

 Une liberté responsable 

 74.   . À travers la fraternité et la solidarité vécues, en 
particulier avec les plus petits, les jeunes découvrent que 
la liberté authentique naît du sentiment de se sentir 
écoutés et qu’elle grandit en faisant de la place à l’autre. 
Ils font une expérience analogue, lorsqu’ils s’efforcent de cultiver 
la sobriété ou de respecter l’environnement.  





Vocation et vocations 

 Le choix d’une approche large 

 Nécessité de changer notre imaginaire 



Lineamenta synode 2018:                         

une approche large des vocations 
 Parler de vocation nécessite d'abord de 

comprendre l'appel à l'amour et à 
l'épanouissement dans la vie, qui s'exprime 
concrètement et de manière unique dans 
chaque personne, selon un choix de vie 
spécifique. 

 La vocation à l’amour … une série de 
choix, qui allient état de vie, profession, 
modalité d’engagement social et politique, 
style de vie, gestion du temps et de l’argent, 
etc. 

 La figure du disciple bien aimé 

 



Lineamenta synode 2018:                      

une approche large des vocations 
 Annoncer la joie de l’Evangile : Comment 

accomplir cette mission?  

 

 « Accompagner les jeunes à reconnaître 

et accueillir l’appel à l’amour et à la 

vie en plénitude » 

 « Accompagner la maturation de la 

conscience et d’une liberté 

authentique » 

 



Le document final du pré-synode 



Qu'est-ce que la vocation? 

« Il faut une compréhension simple et claire de la 

vocation, qui souligne le sens de l’appel et la 

mission, des désirs et des aspirations, pour en faire un 

concept plus identifiable pour les jeunes à ce stade de leurs 

vies.  La vocation a souvent été présentée comme un 

concept abstrait, perçu comme trop éloigné des 

préoccupations de beaucoup. En général, ils comprennent 

l’importance de donner du sens et un but à sa vie, mais 

beaucoup ne savent pas comment connecter cela à la 

vocation comme un cadeau et un appel de Dieu. » 

Les jeunes, la foi et le discernement vocationnel, Réunion Pré-synodale, Rome, 

19-24 mars 2018, Document final n°8 



Qu'est-ce que la vocation? 

« Les jeunes de croyances diverses voient la 

vocation comme ouverte à la vie, à l’amour, aux 

aspirations, comme une contribution pour le 

monde et une manière d’avoir un impact. Le 

terme vocation n’est pas clair pour beaucoup 

de jeunes ; c’est pourquoi il est nécessaire de 

mieux comprendre la vocation chrétienne 

(prêtrise, vie religieuse, ministère laïc, mariage et 

famille, rôle dans la société, etc.) et l’appel 

universel à la sainteté. » 

Les jeunes, la foi et le discernement vocationnel, Réunion Pré-synodale, Rome, 

19-24 mars 2018, Document final n°8 



La vocation dans le Document Final 

 La vocation – chapitre 2 de la partie II 
– est présentée comme un mystère, le 
mystère de l’appel singulier de Dieu pour 
chacun qui donne de recevoir sa vie comme 
un don à donner. La vocation est ainsi à vivre 
comme une aventure, un chemin de 
transformation, une création continue, une 
identité dynamique. Une vocation ne se 
comprend et ne se reçoit qu’à l’intérieur de 
la vocation même de l’Eglise, communauté 
d’appelés, constituée d’une grande variété de 
charismes. 



Le mystère de la vocation 

 Changer notre imaginaire 

 Revenir au sens biblique « lire le mystère 

de la vocation comme une réalité qui 

caractérise la création de Dieu » 

 « Toute vie est vocation » 

 L’aventure de la vocation : une identité 

dynamique 



Développer une culture 

vocationnelle 
 Une unique vocation baptismale : suivre le 

Christ, l’appel à la sainteté 

 Une diversité de charismes dans l’Eglise 

 La dimension de l’orientation 

professionnelle 

◦ Famille 

◦ Vie consacrée 

◦ Ministère ordonné 

◦ célibataires 



La Bonne Nouvelle de la vocation 

 Comme réponse à la recherche d’identité 

 

◦ Qui suis-je?  

◦ Comment faire des choix? 

◦ Quel cap pour ma vie?  

 

 « Là où Dieu vous appelle est l’endroit où 
votre joie profonde répond aux besoins les 
plus criants du monde » Frederick Buechner, Wishful 

Thinking: A Theological ABC 

 

 

 



Le monde attend la Bonne Nouvelle de 

la Vocation 

 Nous avons la grande responsabilité de proclamer la 
bonne nouvelle de la vocation! 

 Un appel à faire connaître à toute l'Eglise pour que 
chaque fidèle puisse découvrir et écouter l'appel de Dieu 

 Un cadeau à offrir à tous pour servir sa vocation 
humaine et l'aider à vivre dans notre société 
contemporaine complexe et "liquide" 

◦ Appel à la vie/vocation humaine : l’amour 

◦ Appel à la sainteté/vocation baptismale de disciple-
missionnaire 

◦ Appel à un style de vie/vocation spécifique 

◦ Appel à un travail/vocation métier 



 

 

 CHAPTER III  LA MISSION D’ACCOMPAGNER  
L”Eglise qui accompagne 

 Accompagner l’insertion dans la société 

 94. L’accompagnement ne peut pas se limiter au parcours de 
croissance spirituelle et aux pratiques de vie chrétienne. 
L’accompagnement au long du parcours de prise de 
responsabilité progressive au sein de la société est tout aussi 
fructueux, par exemple dans le milieu professionnel ou dans 
l’engagement sociopolitique. En ce sens, l’Assemblée synodale 
recommande la mise en valeur de la doctrine sociale de 
l’Église. Dans des sociétés et des communautés ecclésiales 
toujours plus interculturelles et multireligieuses, un 
accompagnement spécifique pour bien vivre la diversité est 
nécessaire, afin de manifester sa valeur d’enrichissement de 
la société et de possibilité de communion fraternelle, contre 
la double tentation du repli identitaire et du relativisme. 

 

 

 

Une vocation à discerner  
Encourager l’engagement dans la société  



 



Suite au synode, quels appels? 

 Quels appels pour l’Eglise et la vie 

religieuse aujourd’hui ? Dans l’élan du 

synode comment mieux rejoindre et 

accompagner les jeunes au Québec ?   



L’accompagnement 



L’accompagnement 

 L’accompagnement au chapitre 3 est 
présenté comme la mission de toute 
l’Eglise appelée à accompagner chacun 
dans ses différents choix (les 
engagements, le métier, la forme de vie…). 

 Le discernement vocationnel se vit dans un 
accompagnement à la fois 
communautaire et personnel qui 
requiert aujourd’hui de mettre l’accent sur 
la formation d’accompagnateurs de qualité à 
même de pratiquer et transmettre à d’autres 
l’art du discernement. 



L’accompagnement 

 Une mission pour aider les jeunes à faire des 
choix valables 

 L’accompagnement comme déploiement de la 
maternité de l’Eglise 

 Différentes dimensions de 
l’accompagnement : spirituelles et sociales 

 La double dimension communautaire et 
personnelle de l’accompagnement 

 L’enjeu d’un accompagnement intégral 

 
◦ L’importance de l’accompagnement dans la formation 

au ministère ordonné et à la vie consacrée 



IL - L’art de l’accompagnement 

 121. « Tous les jeunes, sans aucune exclusion, ont le 
droit d’être accompagnés dans leur itinéraire » (DP 
III, 2). L’accompagnement vocationnel est un processus en 
mesure de libérer la liberté, la capacité de don et 
d’intégration des différentes dimensions de la vie dans un 
horizon de sens. C’est pourquoi un accompagnement 
authentique s’efforcera de présenter la vocation non pas 
comme un destin prédéterminé, une tâche à accomplir, un 
scénario déjà écrit, à décrypter dans une attitude de simple 
exécution. Dieu prend au sérieux la liberté qu’il a donnée 
aux hommes. Répondre à son appel est un engagement qui 
exige travail, imagination, audace, disponibilité à entrer dans 
une manière de procéder, fût-ce par tâtonnements. 



IL - Les qualités des accompagnateurs 

 130. Celui ou celle qui accompagne est appelé à respecter le 

mystère qu’est chaque personne en elle-même et à 
avoir confiance que le Seigneur est déjà en train d’agir 
en elle. L’accompagnateur est invité à prendre conscience qu’il 
représente un modèle dont l’influence provient davantage 
de ce qu’il est que de ce qu’il fait et propose. La profonde 
interaction affective qui se crée dans le cadre de 
l’accompagnement spirituel – ce n’est pas un hasard si la 
tradition s’exprime en parlant de paternité et de maternité 
spirituelles, et donc d’une relation d’engendrement très 
profonde – exige de l’accompagnateur une solide 
formation et la capacité à travailler avant tout sur lui-
même au niveau spirituel et, en quelque mesure, au niveau 
psychologique.  

 



Des accompagnateurs de qualité 

 



IL - Les qualités des accompagnateurs 

 130. (…) Ce n’est que de cette manière qu’il pourra 

authentiquement se mettre au service de l’autre, par l’écoute et 
le discernement, et ne pas tomber dans les écueils les plus 
fréquents que génèrent sa fonction : prendre la place de 
l’accompagné dans la recherche et la responsabilité de ses 
décisions, nier ou refouler l’apparition de la problématique 
sexuelle et, enfin, franchir les limites en s’impliquant de manière 
inappropriée et destructrice envers celui que l’on veut aider 
dans son cheminement spirituel, jusqu’à rendre possibles de 
véritables abus et dépendances. Quand cela arrive, en plus des 
traumatismes générés chez les personnes impliquées, un climat 
de méfiance et de peur se répand, qui décourage la pratique de 
l’accompagnement. 

 

 



Le discernement 

 Cet art du discernement – bien décrit 

au chapitre 4 – est un service de la 

liberté qui s’exerce dans ce lieu de la 

conscience personnelle et dans ce que 

la tradition biblique nomme « le cœur », 

ce lieu intérieur de l’écoute et de la 

rencontre de Dieu 



L’art du discernement 

 Un processus spirituel pour prendre des 

décisions dans le concret des situations 

 Une attitude de fond pour reconnaître et 

suivre la voix de l’Esprit 

 Enraciné dans la Parole et Dans l’Eglise 

 Le lieu du cœur 

 L’importance de la conscience 

 Au service de la liberté 



Le discernement comme  

« style de vie » pour  

un engagement responsable 



Comment agir avec les jeunes? 
 La synodalité est la clé… 

◦ Pour agir avec les jeunes 

◦ Pour relever les défis missionnaires actuels 



Partie III le fruit de la synodalité 

 Une conversion spirituelle, pastorale et 

missionnaire 
 118. (…) Le fruit de ce Synode, le choix que 

l’Esprit nous a inspiré par l’écoute et le 

discernement, est de cheminer avec les jeunes 

en allant vers tous, pour témoigner de l’amour 

de Dieu. Nous pouvons décrire ce processus en 

parlant de synodalité de la mission ou de 

synodalité missionnaire : « La mise en œuvre d’une 

Église synodale est un présupposé indispensable pour 

un nouvel élan missionnaire qui implique l’ensemble du 

Peuple de Dieu » (Commission Théologique 

Internationale, La Synodalité dans la vie et dans la 

mission de l’Eglise, 2mars 2018, n°9).  (…) 



La synodalité, clé de l’évangélisation 

des jeunes  
 la synodalité, « dimension constitutive de 

l’Eglise » est véritablement une clé pour 

l’annonce et la transmission de la foi 

aujourd’hui Selon l’expression du Pape François dans son Discours pour la commémoration du 

50ème anniversaire de l’institution du synode des Evêques, 17 octobre 2015 p. zzz 

 l’appel à vivre et déployer la synodalité 

comme « le style missionnaire » de 

l’Eglise pour relever les défis du monde 

contemporain 



 

La synodalité missionnaire 

 Le Synode demande de rendre 

effective et ordinaire la participation 

active des jeunes dans les lieux de 

coresponsabilité des Églises 

particulières, comme dans les 

organismes des Conférences 

épiscopales et de l’Église universelle.  



Une mission en dialogue 

 126. Cette dynamique fondamentale a des 

conséquences précises sur la façon d’accomplir la 

mission avec les jeunes, qui requiert d’entreprendre, 

avec franchise et sans compromis, un dialogue avec tous 

les hommes et toutes les femmes de bonne volonté. 

Comme l’a affirmé saint Paul VI : « L’Église se fait parole ; 

l’Église se fait message ; l’Église se fait conversation » 

(Ecclesiam suam, n° 67). Dans un monde marqué par la 

diversité des peuples et par la variété des cultures, “ 

cheminer ensemble ” est fondamental pour donner une 

crédibilité et une efficacité aux initiatives de solidarité, 

d’intégration, de promotion de la justice, et pour 

montrer ce qu’est une culture de la rencontre et de la 

gratuité. 

 



Une église dialogale… 

 Désir d’une communauté ecclésiale plus authentique 
et fraternelle 

 57. Les jeunes demandent que l’Église brille 
par son authenticité, son exemplarité, sa 
compétence, sa coresponsabilité et sa 
solidité culturelle. Parfois, cette requête sonne 
comme une critique, mais revêt souvent la forme 
positive d’un engagement personnel pour une 
communauté fraternelle, accueillante, joyeuse et 
prophétiquement engagée à lutter contre 
l’injustice sociale. Parmi les attentes des 
jeunes, le désir que l’Église adopte un style 
de dialogue moins paternaliste et plus 
franc ressort tout particulièrement. 

 



Charismes et co-responsabilité 

 



Vers une église plus synodale 

 « Une église synodale est une église 

de l’écoute » 

◦ l’écoute est un véritable acte théologique car 

elle s’enracine dans la manière même de faire 

de Dieu  

 



Vers une église plus synodale 

 Une église synodale est une église 

humble en chemin de conversion 

 Une chemin de vérité pour prendre en 

compte de manière réaliste la réalité 

actuelle de l’Eglise avec ses forces et ses 

faiblesses 



Vers une église plus synodale 

 Une église synodale est une église-

communion missionnaire au service de 

tous 

 La synodalité est en quelque sorte une 

propriété de l’Eglise découlant de sa nature 

communionnelle en ce sens qu'elle 

s'enracine dans le mystère trinitaire et permet 

l'instauration d'une plus grande communion 

effective 

 la synodalité est sans doute aujourd’hui la 

manière même de donner à goûter et percevoir 

ce qu’est l’Eglise, mystère de communion. 



Vers une église plus synodale 

 « Une église synodale est une église 

de la participation et de la 

coresponsabilité » 

 Cette vision d’une église synodale qui 

prend en compte tous les baptisés 

comme « sujets actifs de l’évangélisation » 

valorise la coresponsabilité, la 

participation active de tous et 

l’importance du travail collégial, sans 

vouloir niveler ou effacer les différences.  

 



Participation et protagonisme 

Coresponsabilité et participation 

 Les jeunes nous demandent de cheminer ensemble 

 119. L’Église dans son ensemble, au moment où elle a choisi de 
s’occuper des jeunes dans ce Synode, a fait une option bien précise 
: elle considère cette mission comme une priorité pastorale de 
notre époque sur laquelle elle doit investir du temps, des énergies 
et des ressources. Dès le commencement du chemin de 
préparation, les jeunes ont exprimé le désir d’être impliqués, 
appréciés et de se sentir co-artisans de la vie et de la mission de 
l’Église. Dans ce Synode, nous avons expérimenté que la 
coresponsabilité vécue avec les jeunes chrétiens est source de 
profonde joie aussi pour les évêques. Nous reconnaissons dans 
cette expérience un fruit de l’Esprit qui renouvelle continuellement 
l’Église et l’appelle à pratiquer la synodalité comme façon 
d’être et d’agir, en encourageant la participation de tous 
les baptisés et des personnes de bonne volonté, chacun 
selon son âge, son état de vie et sa vocation. Dans ce Synode, 
nous avons constaté que la collégialité qui unit les évêques cum 
Petro et sub Petro, dans la sollicitude pour le Peuple de Dieu est 
appelée à s’articuler à la pratique de la synodalité à tous les niveaux 
et à s’en enrichir.  



Cheminer ensemble 

 La relation au centre 
 la pastorale aujourd’hui demande de mettre la relation au 

centre, car la foi ne se transmet que par et dans la 

rencontre. Le chapitre II de la Partie III du DF intitulé « Cheminer 

ensemble au quotidien » le traduit par ce sous-titre « Des 

structures aux relations ». C’est la qualité et l’authenticité des 

relations et la vie elle-même des communautés fraternelles qui 

évangélisent plus que les structures.  

 



La relation au centre 

 122. C’est dans les relations – avec le Christ, avec les autres, dans 

la communauté – que se transmet la foi. En vue de la mission 

aujourd’hui, l’Église est appelée à prendre un visage relationnel qui place au 

centre l’écoute, l’accueil, le dialogue et le discernement commun dans un 

parcours qui transforme la vie de ceux qui y participent. « Une Église 

synodale est une Église de l’écoute, avec la conscience qu’écouter “ est plus 

qu’entendre ”. C’est une écoute réciproque dans laquelle chacun a quelque 

chose à apprendre. Le peuple fidèle, le Collège épiscopal, l’Évêque de 

Rome, chacun à l’écoute des autres ; et tous à l’écoute de l’Esprit Saint, l’“ 

Esprit de la vérité ” (Jn 14,17), pour savoir ce qu’il “ dit aux Églises ” (Ap 2, 

7) » (François, Discours pour la Commémoration du 50ème anniversaire de 

l’institution du Synode des Évêques, 17 octobre 2015). De cette façon, 

l’Église se présente comme une “tente” où est conservée l’arche 

d’Alliance (cf. Ex 25) : une Église dynamique et en mouvement, 

qui accompagne en cheminant, renforcée par de nombreux 

charismes et ministères. Ainsi Dieu se fait présent en ce monde. 

 



Cheminer ensemble 

 Une église où tous quelque soit leur 

vocation s’accompagnent mutuellement et 

discernent ensemble les chemins de la 

mission dans le monde d’aujourd’hui en se 

reconnaissant « réellement et intimement 

solidaire du genre humain et de son histoire » 

(Gaudium et Spes I)  pour que l’Eglise soit toujours 

davantage fidèle à sa vocation d’être « dans le 

Christ comme un sacrement ou, si l’on veut, un 

signe et un moyen d’opérer l’union intime avec 

Dieu et l’unité de tout le genre humain » (Lumen Gentium I) 

 



Cheminer ensemble 

 

 Une approche intégrale 

◦ Kerygme/catéchése – Liturgie – Diakonia 

◦ Une pastorale intégrée avec des projets 

fédérateurs 

 Une pastorale des jeunes vocationnelle 

◦ Une pastorale en mouvement, créative et 

flexible 

 



Former et accompagner 

 Jeunes ont besoin d’écoute, d’orientation, 

d’accompagnement 

 Enjeu de former et envoyer des 

accompagnateurs de qualité 

 Oser témoigner et proposer 



Investir dans la formation 

 Dans un monde complexe en changement 

rapide, enjeu d’une formation solide … 

« Comment être chrétien dans un monde 

qui ne l’est plus? » 

 Former des disciples missionnaires 

 Former au discernement  

 L’enjeu du travail en équipe diversifiée 

 

◦ L’exemple des « Années pour Dieu » 



Créer et offrir des espaces 

 Pour que les jeunes se sentent écoutés, 
considérés, reconnus 

 Pour faire grandir les jeunes 

 Faire grandir l’espérance 

 Rêver ensemble l’avenir de notre maison 
commune  

« La culture de la rencontre est un appel et une 
invitation à oser garder vivant un rêve commun. Oui, 
un grand rêve capable d’abriter tout le monde. »  

Pape François JMJ Panama 



Créer et offrir des espaces 

« L’un des fruits du Synode passé a été la 
richesse de pouvoir nous rencontrer et surtout 
de nous écouter. La richesse de l’écoute entre 
générations, la richesse de l’échange et la valeur de 
reconnaître que nous avons besoin les uns des 
autres, que nous devons faire des efforts pour favoriser 
les canaux et les espaces où s’impliquer pour rêver et 
travailler à demain, dès aujourd’hui. Mais pas de 
manière isolée, ensemble, en créant un espace commun. 
Un espace qui ne s’offre ni ne  se gagne à la loterie, 
mais un espace pour lequel vous devez aussi vous 
battre. » 

Homélie Pape François, messe clôture JMJ Panama 

 



Vers un nouveau style d’Eglise… 

 « les jeunes ont réclamé avec insistance 

une Eglise authentique, lumineuse, 

transparente et joyeuse » 



Vivre la mission avec les jeunes 

quelques axes 

 Un appel commun à affronter ensemble le 
défi global de la migration et de la 
pauvreté 

 Synergie, travail en réseau, travail en 
équipe et partenariat 

 Travailler ensemble dans une approche 
pastorale intégrale  

 Le chemin de Laudato Si, GPS  et 
méthode pour avancer pour avancer 
ensemble 



Vivre la mission avec les jeunes 

quelques axes 

 

 Soutenir les jeunes, lutter avec et pour eux 

 Développer la coopération avec les jeunes 

 Former et accompagner à travers l’action 

 Honorer la demande spirituelle 

 Agir avec les jeunes et à travers eux 
◦ Développer le volontariat 

◦ Valoriser l’International et l’interculturel 

◦ Créativité/Audace Expérience/Sagesse 

 

Des défis missionnaires communs : un moyen pour se 
rencontrer et agir ensemble  



La nécessité de changer nos 

manières de voir et de faire 

 Action et interaction 

 Participation et coworking 

 Le défi d’articuler service, formation et 

prière 

 Des projets concrets 

 Former et accompagner à travers 

l’action/l’expérience 



2- des défis missionnaires urgents 

A. L’environnement digital 

B. Migrants et Réfugiés 

C. Justice et Paix 

D. Collaboration hommes/femmes 

E. Laudato Si: Économie, politique, travail, maison 

commune 

 

 



A – Migrants et réfugiés 

Les migrants comme paradigme de 

notre temps  

 Un phénomène pluriforme 

 25.  Les phénomènes migratoires représentent au niveau 
mondial un phénomène structurel et non pas une urgence 
transitoire. Les migrations peuvent advenir à l’intérieur même 
d’un pays ou bien entre des pays différents. La préoccupation de 
l’Église concerne en particulier ceux qui fuient la guerre, la violence, 
la persécution politique ou religieuse, les désastres naturels dus aux 
changements climatiques et à la pauvreté extrême : beaucoup 
d’entre eux sont jeunes. En général, ils sont en quête 
d’opportunités pour eux et pour leur famille. Ils rêvent d’un avenir 
meilleur et désirent créer les conditions de sa réalisation. 

 De nombreux Pères synodaux ont souligné que les 
migrants sont un “ paradigme ” capable d’éclairer notre 
époque et, en particulier, la condition des jeunes ; ils nous 
rappellent la condition primitive de la foi, celle d’« étrangers et 
voyageurs sur la terre » (He 11, 13). 

 Le rôle prophétique de l’Eglise 

 
 



A – Réfugiés et migrants 
“Accueillir, protéger, promouvoir et intégrer” 

 Migrants: abattre des murs et jeter des ponts 

 147. Beaucoup de migrants sont des jeunes. La diffusion universelle 
de l’Église lui offre la grande opportunité de faire dialoguer les 
communautés d’où ils partent avec celles où ils arrivent, en contribuant à 
surmonter les peurs et les méfiances et à renforcer les liens que les 
migrations risquent de briser. “ Accueillir, protéger, promouvoir et intégrer 
”, les quatre verbes par lesquels le Pape François résume les lignes d’action 
en faveur des migrants sont les verbes synodaux. Les mettre en pratique 
requiert l’action de l’Église, à tous les niveaux, et concerne tous les 
membres des communautés chrétiennes. De leur côté, les migrants, 
opportunément accompagnés, pourront offrir des ressources spirituelles, 
pastorales et missionnaires aux communautés qui les accueillent. 
L’engagement culturel et politique est particulièrement important ; il faut le 
mener par le biais de structures adaptées, pour lutter contre la diffusion de 
la xénophobie, du racisme et du refus des migrants. Les ressources de 
l’Église catholique sont un élément vital dans la lutte contre le trafic d’êtres 
humains, comme le soulignent clairement l’engagement et l’action de 
nombreuses religieuses. Le rôle du Santa Marta Group, qui unit les 
responsables religieux et des forces de l’ordre, est crucial et représente 
une bonne pratique, dont il est possible de s’inspirer. Il ne faut pas négliger 
non plus les efforts pour garantir le droit effectif à rester dans son pays 
pour les personnes qui ne voudraient pas migrer mais qui sont contraintes 
de le faire, ni le soutien à apporter aux communautés chrétiennes que les 
migrations menacent de dépeupler. 



B - Justice and Paix 

Une demande forte des jeunes 
 Economie, politique, travail, maison commune 

 151. L’Église s’engage dans la promotion d’une vie sociale, 
économique et politique sous le signe de la justice, de la 
solidarité et de la paix, comme les jeunes le demandent aussi 
avec force. Cela exige le courage de devenir la voix de ceux qui n’en ont 
pas auprès des responsables du monde, en dénonçant la corruption, les 
guerres, le commerce d’armes, les trafics de drogue et l’exploitation des 
ressources naturelles, et en invitant à la conversion ceux qui en sont 
responsables. Dans une perspective intégrale, cela ne peut pas être séparé 
de l’engagement en faveur de l’inclusion des plus fragiles, au moyen de 
parcours qui leur permettent, non seulement de trouver une réponse à 
leurs besoins, mais aussi d’apporter leurs contributions à l’édification de la 
société. 

 152. Conscient que « le travail constitue une dimension fondamentale de 
l’existence de l’homme sur la terre » (saint Jean-Paul II, Laborem exercens, 
n° 4) et que le manque de travail est humiliant pour de nombreux jeunes, 
le Synode recommande aux Églises locales de favoriser et 
d’accompagner l’insertion des jeunes dans ce monde, 
notamment en soutenant des initiatives professionnelles pour les 
jeunes. Des expériences en ce sens existent largement dans de 
nombreuses Églises locales et doivent être soutenues et renforcées.  



B - Justice et Paix 

L’appel à être une Eglise prophétique 

 153. La promotion de la justice interpelle aussi la 
gestion des biens de l’Église. Les jeunes se sentent chez 
eux dans une Église où l’économie et la finance sont vécues 
dans la transparence et dans la cohérence. Des choix 
courageux dans la perspective du développement durable, 
comme cela est indiqué par l’encyclique Laudato si’, sont 
nécessaires, dans la mesure où le manque de respect de 
l’environnement engendre de nouvelles pauvretés, dont les 
jeunes sont les premières victimes. Les systèmes peuvent 
aussi être changés en montrant qu’il est possible de vivre de 
façon différente la dimension économique et financière. Les 
jeunes poussent l’Église à être prophétique dans ce 
domaine, par des mots mais surtout à travers des 
choix qui manifestent qu’une économie amie de la 
personne et de l’environnement est possible. Avec eux, 
nous pouvons le faire. 



C- Hommes et femmes 
Lutter contre la domination et la discrimation 

 Hommes et femmes 

 13.   Il ne faut pas oublier la différence entre les hommes et 
les femmes, avec leurs dons particuliers, leurs sensibilités 
spécifiques et leurs expériences du monde. Dans le cadre de 
cette différence peuvent naître des formes de domination, 
d’exclusion et de discrimination dont les sociétés et l’Église 
ont besoin de se libérer. 

 La Bible présente l’homme et la femme comme des 
partenaires égaux devant Dieu (cf. Gn 5, 2) : toute domination 
et discrimination basée sur le sexe offense la dignité humaine. 
Elle présente aussi la différence entre les sexes comme un 
mystère constitutif de l’être humain qu’il est impossible à 
réduire à des stéréotypes. La relation entre homme et 
femme est comprise également dans les termes d’une 
vocation à vivre ensemble dans la réciprocité et le dialogue, 
dans la communion et la fécondité (cf. Gn 1, 27-29 ; 2, 21-25), 
et cela dans tous les aspects  de l’expérience humaine : vie 
de couple, travail, éducation et autres. C’est à leur alliance 
que Dieu a confié la terre. 



C- Hommes et femmes 

La promotion de la femme 
 Les femmes dans l’Eglise 

 55. Parmi les jeunes, on voit ressortir la demande 
d’une plus grande reconnaissance et valorisation des 
femmes dans la société et dans l’Église. Beaucoup de 
femmes jouent un rôle irremplaçable dans les communautés 
chrétiennes, mais, en beaucoup d’endroits, on peine à leur 
faire une place dans les processus décisionnels, même 
lorsque ceux-ci ne requièrent pas de responsabilités 
ministérielles spécifiques. L’absence de la voix et du 
regard féminins appauvrit le débat et le chemin de 
l’Église, en soustrayant au discernement une 
contribution précieuse. Le Synode recommande de 
faire en sorte que tous soient conscients de l’urgence 
d’un inéluctable changement, notamment à partir d’une 
réflexion anthropologique et théologique sur la collaboration 
réciproque entre hommes et femmes. 

 



D- Integrité de la Création 

Laudato Si comme GPS 
 Economie politique, travail, maison commune 

 154. Par rapport aux questions écologiques, il 
sera important d’offrir des lignes directrices 
pour la mise en pratique concrète de 
l’Encyclique Laudato si’ dans les réalités 
ecclésiales. Bon nombre d’interventions ont 
souligné l’importance d’offrir aux jeunes une 
formation à l’engagement sociopolitique et à la 
doctrine sociale de l’Église qui représente une 
excellente ressource à cet égard. Les jeunes engagés 
en politique doivent être soutenus et encouragés à 
œuvrer pour un changement réel des structures 
sociales injustes. 

     

 



D- Integrité de la Creation 

La culture du « dialogue » et la DSE 

 Vers les périphéries du monde 

 127. La pratique du dialogue et la recherche de solutions communes 
représentent une nette priorité à une époque où les systèmes 
démocratiques connaissent de bas niveaux de participation et subissent 
une influence disproportionnée de groupes d’intérêt qui ne représentent 
qu’une petite partie de la population, avec le danger de dérives 
réductionnistes, technocratiques et autoritaristes. La fidélité à l’Évangile 
orientera ce dialogue pour trouver comment apporter une 
réponse au double cri des pauvres et de la terre (cf. 
François, Laudato si’, n° 49), envers lesquels les jeunes affichent 
une sensibilité particulière, en insérant dans les processus sociaux 
l’inspiration des principes de la doctrine sociale : la dignité de la 
personne, la destination universelle des biens, l’option préférentielle pour 
les pauvres, la primauté de la solidarité, l’attention à la subsidiarité, le soin 
de la maison commune. Aucune vocation à l’intérieur de l’Église ne peut se 
situer en dehors de ce dynamisme communautaire de sortie et de 
dialogue, et c’est pourquoi tout effort d’accompagnement est appelé à se 
mesurer à cet horizon, en consacrant une attention privilégiée aux plus 
pauvres et aux plus vulnérables. 



Conclusion : la sainteté 

 Entrainés par la sainteté des jeunes 

 167. Il est apparu clairement, dès le début du 
parcours synodal, que les jeunes sont partie 
intégrante de l’Église. Leur sainteté l’est donc aussi et, au 
cours des dernières décennies, elle a produit une floraison 
multiforme dans toutes les parties du monde : contempler et 
méditer durant le Synode le courage de nombreux jeunes qui 
ont renoncé à leur vie pour demeurer fidèles à l’Évangile a 
été pour nous émouvant ; écouter les témoignages des 
jeunes présents au Synode qui, au milieu des persécutions, 
ont choisi de partager la passion du Seigneur Jésus, a été 
régénérateur. À travers la sainteté des jeunes, l’Église 
peut relancer son ardeur spirituelle et sa vigueur 
apostolique. Le baume de la sainteté engendrée par la 
bonté de la vie de tant de jeunes peut soigner les blessures 
de l’Église et du monde, en nous ramenant à la plénitude de 
l’amour à laquelle nous sommes appelés depuis toujours : les 
jeunes saints nous poussent à revenir à notre premier amour 
(cf. Ap 2, 4). 

 





Un cap commun 

 Proposer l’expérience de la rencontre 
personnelle du Christ 

 

 

 

 

 

 

 

 L’enjeu de la communion missionnaire 

 



Permettre d’écouter l’appel du 

Christ 
 Ouvrir des possibles… 

 Donner à entendre et découvrir des 

témoins,  



L’inculturation : devenir bilingue !  

 La nécessité d'une nouvelle pédagogie de la vocation : l’exemple 
de la vidéo « Dieu, l’appel et moi » 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 A retrouver avec une fiche d’animation sur Youtube “Dieu, l’Appel & Moi” et sur la clé usb 



Evangéliser en osant faire confiance aux 

jeunes et en les appelant à notre mission 



Se laisser bousculer par les jeunes 

pour inventer de nouveaux chemins 



Audace, confiance, communion 

Créativité, innovation, pragmatisme 



Sortons de notre canapé… 

 Les jeunes nous attendent !  



Conclusion : pistes de réflexion 

 Comment aimer et servir davantage les 

jeunes ?  

 Comment prendre part à la réception du 

synode?  

 Comment développer et mettre en 

œuvre concrètement la synodalité dans 

notre église locale?  

 Comment agir ensemble avec les jeunes 

pour la mission ?  
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